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Exposé de la thématique   

 

Depuis l’évaluation des écosystèmes pour le millénaire (EEM), les biens et de services 

écosystémiques (BSE) s'imposent progressivement comme un concept visant à concevoir la relation 

de double causalité entre fonctionnement de l’écosystème et bien-être humain, et établir la base 

scientifique des actions nécessaires à la conservation ou à l’utilisation durable des écosystèmes. La 

référence aux biens et services écosystémiques est devenue incontournable dans la formulation des 

diverses stratégies de protection, de restauration ou encore de valorisation du capital naturel et cela 

à différentes échelles spatiales (de l’échelle internationale à l’échelle locale). Les BSE sont en effet 

fournis à la société sur une échelle variant du court terme et local, au long terme et global. 

Cependant, la complexité des enjeux sociaux, économiques et institutionnels qui découlent des 

préoccupations en matière de préservation de la biodiversité et des biens et services écosystémiques 

à l’échelle locale ouvre actuellement de nombreuses questions que cette session spéciale se propose 

d’aborder et d’étudier. 

- Comment les biens et services écosystémiques sont discutés, intégrés dans les dispositifs 

participatifs pour la gouvernance des projets d’aménagement, et permettent une requalification des 

inégalités écologiques et environnementales et les instruments pour y remédier ? 
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- En quoi les biens et services écosystémiques permettent de renouveler les ressorts de 

développement et la dimension productive des territoires au regard des ressources naturelles et 

culturelles ? 

- Dans quelle mesure la notion de services écosystémiques « culturels », dont le contour reste encore 

mal définie coïncide avec des préoccupations territoriales en termes de récréation, de patrimoine, 

d’identité, ou encore de nature « ordinaire » ? 

- Avec quels concepts, quelles méthodologies et quels indicateurs, établir et suivre la contribution 

des biens et services écosystémiques au bien-être humain, et au développement territorial ? 

 

Mots clefs 

 

Bien être humain, services écosystémiques, développement territorial. 


